
Evidemment, non seulement nous avons pris goût à cet inverse, mais cet inverse nous 

possède, jusqu’à nous constituer et cela depuis belle lurette. 

Tellement que ces quelques-uns qui nous somment de changer nos manières, en nous 

calant, comme priorité, à ce que la nature, d’après leurs dires, nous signifierait, 

maintiennent dans leurs préconisations cet inverse de fond, tellement impliqué en nous, 

qu’il en est devenu à notre égard, irréversible ; ainsi même pour nous rendre à ce qui 

est, subissons nous ces interférences, qui à leurs manières perturbent ce retour, ces 

fictions qui nous composent à présent, continuent de travestir la réalité, même à 

travers nos désirs à vouloir avec elle, renouer un contact digne de ce nom. 

Comme je l’ai souvent écrit, ce n’est pas tant de croire en Dieu, que le problème se pose, 

c’est avant tout qu’il nous faille croire, pour que Dieu nous apparaisse et cette aptitude 

par définition exigée, se prolongera à travers vous, quoi que vous fassiez, qu’il s’agisse 

de vous vouloir en contact avec ce Dieu réclamant d’être cru, pour se faire présent en 

vous, où dans toutes vos initiatives, à votre insu, même à l’égard d’activités paraissant 

par leurs propriétés très éloignées de toutes croyances, alors reviendrez-vous où 

tenterez-vous de revenir, vers ce qui doit être vu pour qu’il soit considéré, tout en 

continuant à croire. 

Evidemment cette forme d’impuissance générera des frustrations plus grandes encore, 

peu disposées à faire bon ménage avec des êtres de notre genre, témoignant d’une 

inventivité d’autant plus tonitruante, que nous nous avérons contrariés. 

Si vous en doutez, remarquez peu importe les formes empruntées, que nous nous 

montrons plus productifs les uns opposés aux autres, nous ne savons récupérer par ces 

pseudos avancées que des impressions de puissance, puisqu’elles s’établissent au 

détriment de ceux partageant en l’occurrence une même espèce que la nôtre, nous 

pouvons parler-là d’auto destruction, tout combat introduit au sein d’une même race, 

voulu pour servir la cause non de la race en question, en toute finalité, mais de quelques 

éléments, exprime un vice de forme et non des moindres, annonçant une sorte 

d’inviabilité rédhibitoire ; les lions de battent entre eux, pour que le lion en tant que 

race s’avère plus conséquent ; les hommes s’opposent, pour leur compte propre, voire 

leur compte immédiat, notre absence de nature se remarque à nouveau, cette fois en 

reniant toutes perspectives voulues générales. 


